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Le Centre jurassien d'archives
et de recherches économiques (CEJARE)

Mieux connaître les petites et moyennes entreprises (PME)

Pierre-Yves Donzé

Bien que l'influence des sciences sociales ait mené les historiens à parfois se

détacher d'une analyse purement archivistique, les résultats de la recherche

historique restent largement conditionnés par l'état des sources. Les questions
de recherche les plus originales et la participation aux grands débats historio-

graphiques nécessitent l'existence de matériaux qui rendent possible leur réali-
sation. Forte de ce constat, au cours des années 1990, une nouvelle génération
d'historiens jurassiens, archivistes et assistants dans les universités romandes,

ont pris conscience de l'enjeu que représentait la conservation des archives de

petites et moyennes entreprises (PME) pour une meilleure compréhension du

développement industriel de leur région.

La création d'un nouveau type de centre

Cet intérêt conduit à la constitution, en 1997, des Archives industrielles et

économiques jurassiennes (AIEJ), un groupe de travail qui pose les premiers
jalons d'une sauvegarde des archives économiques jurassiennes. En 2001, le

Canton de Berne attribue un prix à cette association pour un projet de création
d'une structure indépendante vouée à la sauvegarde des archives et encourage
financièrement sa création.

C'est ainsi que le Centre jurassien d'archives et de recherches économiques

(CEJARE) voit le jour en 2002. Il est géré par une association du même nom et

est installé à Saint-Imier, où il dispose d'un vaste espace de stockage. Son activité
s'étend au canton du Jura, au Jura bernois et à la ville de Bienne, soit un espace
relativement restreint, comprenant moins de 200'000 habitants, dans lequel se sont

développées de multiples entreprises horlogères et mécaniques. Un responsable
à 40% (aujourd'hui à 80%), appuyé par un comité, s'occupe de la direction du

centre. Le poste a été successivement occupé par le soussigné jusqu'en 2006, par
Thomas Perret entre 2006 et 2012, et, enfin, par Philippe Hebeisen depuis 2012.

L'originalité du CEJARE parmi les institutions archivistiques suisses réside dans 127
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son système de financement mixte entre secteur public et secteur privé. Son budget
annuel s'élevait en 2015 à environ ÎOO'OOO francs, couverts par des subventions

publiques (environ 60%) et des mandats privés (environ 40%). Le CEJARE
n'est en effet pas uniquement un centre visant à sauvegarder et à conserver des

archives économiques, principalement d'entreprises, mais également une société

de services aux entreprises. La réalisation de plaquettes historiques et d'ouvrages,
de même que le classement in sfin des archives, sont les principales activités
réalisées pour des privés, dans les deux Juras et au-delà. Ce type de mandats

permet non seulement d'assurer la viabilité du centre, mais aussi de sensibiliser
les milieux économiques à la richesse patrimoniale de leurs archives. Longines,
les Chocolats Camille Bloch, Mido ou encore Clientis Caisse d'épargne CEC sont

quelques-unes des entreprises à avoir confié l'organisation de leur patrimoine
archivistique au CEJARE.

Fonds d'archives conservés au CEJARE

Depuis son ouverture, le CEJARE a travaillé au sauvetage de dizaines de fonds

(voir tableau en annexe). Cette masse documentaire de plusieurs centaines de

mètres linéaires offre un aperçu représentatif du tissu industriel jurassien au cours
des 19" et 20' siècles. Les archives proviennent aussi bien de grandes compa-
gnies d'envergure nationale, voire internationale, que d'ateliers de mécanique
inscrits dans des réseaux de sous-traitance ou encore de petites entreprises issues

du secteur de l'artisanat. Le type de documentation conservée dans ces fonds

est d'une grande diversité. Au côté de documents administratifs émanant des

organes dirigeants des entreprises (procès-verbaux de séances, correspondance,

comptabilité, etc.), on trouve aussi bien des documents relatifs au travail quoti-
dien des ouvriers (horaires de travail, salaires, etc.) que de riches collections de

photographies, de dossiers techniques, de brevets, etc. Les fonds réunis par le

CEJARE permettent ainsi de disposer d'une richesse documentaire susceptible
de favoriser les études les plus diverses sur la région jurassienne.
Ces documents, provenant pour l'essentiel de petites et moyennes entreprises

peu connues du grand public, sont à disposition des chercheurs. La consultation
est libre pour la plupart des fonds. Elle est toutefois limitée par un délai de 30 ans

après production des documents, délai que le CEJARE a fixé afin de respecter
la confidentialité des affaires. De plus, la loi fédérale suisse sur la protection
des données s'applique aussi à certaines archives en possession du CEJARE.
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L'intérêt des archives de PME: exemple de l'industrie horlogère

Jusqu'au début des années 1990, l'industrialisation du Jura n'avait donné lieu

qu'à un nombre réduit de travaux portant sur les entreprises elles-mêmes,

principalement en raison de l'absence de sources. Parmi les premières études

académiques réalisées dans ce domaine, il faut citer les ouvrages de Christine

Gagnebin-Diacon sur la fabrique Tavannes Watch, d'Alain Cortat sur la fabrique
de bicyclettes Condor et de Jean-Daniel Kleisl sur les fabricants de boîtes de

Rassecourt.' Issues de mémoires de licence, ces publications ont montré que des

PME jurassiennes peuvent être l'occasion de participer aux grands débats de la
recherche historique (paternalisme, innovation, marchés, usage des profits, etc.).
Dans certains cas, elles permettent également d'offrir un regard complémentaire,
voire différent, sur l'évolution industrielle et économique telle que le laissent

apparaître les études macroéconomiques ou portant sur les grandes entreprises.
C'est par exemple le cas de l'industrie horlogère.
Ce secteur industriel est une excellente illustration des difficultés que posent la
conservation des archives économiques et leur accessibilité par les historiens dans

un secteur composé de multiples PME, aujourd'hui réunies au sein de quelques
multinationales. Depuis le repositionnement de l'industrie horlogère suisse vers
le luxe, à la fin des années 1980, le recours à l'histoire est devenu un élément

central et inévitable de la politique de communication des principales entreprises,

puisqu'il s'agit de vendre du rêve autant qu'un objets Si, pour l'historien, cette

relation entre marketing et histoire n'est pas toujours facile à établir et à justifier,
les nouvelles politiques de communication de l'industrie horlogère ont tout de

même le mérite de sensibiliser ces entreprises à l'importance de leur patrimoine
et de leurs archives. C'est la raison pour laquelle plusieurs grandes firmes d'hor-

logerie disposent aujourd'hui de services d'archives et de documentation, ainsi

que de musées (Longines, Jaeger-Lecoultre, Patek Philippe, Omega, Tissot, etc.)?

Depuis le début des années 1990, ces entreprises publient aussi régulièrement
des monographies à caractère hagiographique visant à inscrire leur production
actuelle dans le temps et à se construire une tradition d'excellence?

Toutefois, malgré cette prise de conscience, l'historien est confronté à deux types
de problèmes. Le premier est celui de l'accessïMife à ces sources archivistiques

que les entreprises horlogères sont souvent peu disposées à ouvrir dans leur inté-

gralité. C'est ainsi que des questions cruciales liées à la réorganisation de cette

industrie depuis les années 1960 (concentrations horizontales, intervention de

capitaux bancaires, division internationale du travail, etc.) restent difficilement
abordables parce que n'entrant pas dans les centres d'intérêt des grands groupes
horlogers actuels.

Le second problème est celui de la dis/?om'MzYe de sources. Les monographies 129
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publiées par les entreprises horlogères ou dans un cadre académique portent
souvent sur des entreprises encore existantes à l'heure actuelle, pour lesquelles

on dispose de documentation, même difficilement accessible, donc sur des entre-

prises ayant survécu aux processus de concentration et aux crises économiques du

20® siècle. On a ainsi une vision victorieuse de l'industrie horlogère qui évacue

un certain nombre de questions cruciales sur l'échec du capitalisme familial qui
caractérise une partie dominante des entreprises horlogères de Suisse.

L'industrie horlogère suisse a en effet vécu un formidable mouvement de

concentration au cours du 20® siècle. Le nombre d'entreprises actives dans

le secteur horloger est ainsi passé de 3946 en 1905 à 2683 en 1929, 1618 en

1970 et 589 en 20044 Malgré la crise de reconversion industrielle des années

1975-1985, cette diminution drastique du nombre d'entreprises ne s'explique
pas par une diminution des activités, mais bien par une forte concentration

industrielle, dont les temps forts sont les décennies 1930,1960 et 1990. Ainsi,
à titre d'exemple, la société holding Ebauches SA, fondée en 1926, a racheté

plus de 50 entreprises horlogères dans les années 1927-1941, dont un nombre

important a été fermé au cours des diverses phases de rationalisation de la

production.^ De même, en 1970, on compte en Suisse 23 groupes horlogers
réunissant au total 137 entreprises, elles-mêmes souvent issues de fusions et

d'acquisitions7 Actuellement, les entreprises horlogères suisses sont rassemblées

au sein de quelques marques, dont les plus importantes sont Swatch Group,
premier groupe horloger mondial, qui représente plus d'un tiers du chiffre
d'affaires de l'horlogerie suisse, Richemont et LVMH.
Le phénomène de concentration industrielle a ainsi débouché sur la disparition
de centaines d'entreprises horlogères au cours du 20® siècle, particulière-
ment dans le Jura. En 1947, on dénombre dans cette petite région peu urbani-
sée un total de 45 entreprises d'au moins 100 employés, représentant plus de

ÎO'OOO ouvriers, presque toutes actives dans l'horlogerie et la mécanique, dont
la moitié est fondée avant 1914 (23 entreprises). En 2004, il ne subsiste plus

que 24 de ces entreprises - dont seulement 17 avec au moins 100 employés -
formant une force de travail d'environ 5300 postes de travail. Bon nombre des

sociétés disparues n'ont pas laissé de traces de leur activité, d'archives qui
donneraient l'occasion de comprendre leur fonctionnement, leur rôle dans le

développement économique régional et les causes de leur disparition.
L'étude de la société Aubry Frères SA, une petite entreprise familiale fondée

en 1917 et fermée en 2001, dont les archives sont conservées au CEJARE, a

permis de souligner les causes de son incapacité à rester compétitive. Bien que
les banques soient prêtes à investir dans la modernisation des modes de pro-
duction, la petite entreprise est confrontée au manque de compétences internes,

130 principalement dans les domaines de l'innovation (manque de connaissances
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techniques des dirigeants, absence de bureau technique dans l'entreprise,
sous-investissements dans ce domaine, etc.) et du marketing (absence d'ana-

lyses de marché, de réflexion quant au positionnement des produits, etc.). Cet

exemple précis révèle ainsi qu'une petite fabrique d'horlogerie suisse, com-
prenant environ 300 ouvriers au milieu des années 1970, a certes connu une

forte croissance au cours des Trente glorieuses, mais cette dernière reposait
sur une demande mondiale en expansion. Ni la connaissance des marchés ni
l'innovation technique n'apparaissent comme des facteurs d'évolution déter-

minants dans le cas de la maison Aubry Frères.®

L'exemple présenté brièvement ci-dessus met en lumière les apports d'une étude

des PME disparues à une meilleure compréhension des sources de leur essor et de

leurs difficultés. Les archives conservées au CEJARE concernent pour l'essentiel
des entreprises or<:/(Ma;ye,s', dont l'intérêt réside précisément dans leur normalité.
Les historiens intéressés par les questions d'industrie et de compétitivité, mais

aussi de travail et de techniques, rentreront de toute évidence comblés d'un

voyage à Saint-Imier.

Annexe:
Sociétés et marques documentées dans les fonds déposés au CEJARE

N° Nom / marque Localité Branche Dates

007-AL/F AuFry Frères SA (Ciny)

Arthur Dorsaz & Co

(Dogma)
C" des montres Auréole SA

Montres Doxa SA

Montres Edox

Ernest Borel & Co

Espéras SA

SIPRA SA

Synchron SA

West End SA
002-S&4 Sc/uïHMm SA

Fe iVoirmont For/ogen'e, 790F-2007

mecaragwe
La Chaux-de-Fonds horlogerie

La Chaux-de-Fonds

Le Locle, Bienne

Les Genevez

Neuchâtel

Saignelégier

Bienne

Neuchâtel

Genève, Le Noirmont

Afa//eray-Bévi7arrf

00/-FCW Maurice Foutiez [cadre chez /ßas.yeconr/)
Ervin Piquerez SA]

horlogerie

horlogerie

horlogerie

horlogerie
machines-

outils,
horlogerie

horlogerie

holding
horloger
horlogerie
machines-
outiis
boites
tie montres

7975-/990
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N° Nom / marque Localité Branche Dates

oo4-t/sr

005-WAF

006-EP/

007-RA/

008-BC./

009-LAV

070-Gffi

0//-VAR

072-
073-PWy

t/s/nes 8te/Za 3A - 3te//a
Werfce AG
Camille Piquerez SA

Stahlmöbel AG
(STAMAG)
Wa/z/i Frères SA

Frvin Flouerez SA

Bangne Batj^feisen
de Bonconrt/de /'A//aine
Caisse de crédit mutuel
de Boncourt

Bangtte cantona/e dn dura

FranfOi.v Laneve

Tdenri Girod SA

V&rmann SA

Brata SA

Batd VfV.v.v SA

0/7-BOtf Fo/i/i <£ G"

Weibel SA
(succ. Julien Weibel Fils,
puis Jean-Julien Weibel)
Fleurier SA

Chemins de fer du Jura
075-BC/Ä B„rri SA

076-BBO F/nmBerf ßonr^Kord
[industriel]

Bourquard SA

Blanches-Fontaines SA

Vernier SA

Jeangros & C"

Basseconrt

Bassecourt

Bassecourt

Bèvi/ard

Bassecotzrt

Bonconrf

Boncourt

cazi/on du dttra

Cor/noret

Conrt

Conrt

7avannes

ConrtéfeWe

Trame/an

Saint-Imier

Fleurier

Jura (Saignelégier)
Monder

Boéconr/

Delémont

Undervelier

Undervelier,
Montfaucon
Montfaucon

132

cyc/es,
menè/es

cycles
meubles

machines-
outils
Softes

de montres

Bançtte

banque

Banque

peintre
en Bâtiment

dècoi/etage,

mecanzgwe

dèco/Zetage,

raecaragz/e

mecaragzze

Boîtes

de montres

cadrans
de monfres

cadrans
de montres

cadrans
de montres

transports
de'coZ/efage,

meca/îzgzze

Bodes

de montres

boîtes
de montres

boîtes
de montres
boîtes

de montres
boîtes
de montres

7957-7979

1952-1968

1946-1999

7932-7997

7965-2002

7979-2002

7947-7967

7939-2007

7934-2007

7957-2000

7952-2003

7835-7990

1937-1954

7953-7983

7947-2000

1950-1974

1896-1964

1949-1953

1924-1951



Donzé: Le Centre jurassien d'archives et de recherches économiques (CEJARE)

N° Nom / marque Localité Branche Dates

Fabrique de boîtes Gerber
Frères SA

Manufacture de boîtes SA

(succ. Fabrique de boîtes
Gerber Frères SA)
Nobilia SA

La Férouse SA

Cristalor SA

François Tavernier SA

Pemador SA

Les Fils de Robert

Gygax SA

Frainier SA

Lomont SA

Verrex

La Générale SA

Terbival SA

Juval SA

Serci SA

o/7-fi/o y. R/om Fils
0/8-AFT /Vonve/le jàhrirjrae

rie Favannes SA

0/9 FFAlil, section
rie 3ainf-imier

020 Société suisse ries

commerçants, section
rie 5ainf-imier

02/ institut rie recherches

en économie régionale
rie l'Université
rie JVeachâfei (7FFFJ

Delémont

Delémont

Porrentmy

Grandfontaine

La Chaux-de-Fonds

Genève, Saint-Imier

Saint-Imier

Saint-Imier

Morteau

Damvant

Boécourt

Delémont

Courchapoix

Soyhières

Boécourt

Sainf-imier
Favannes

Sainf-imier

Sainf-imier

Arc jurassien

boîtes
de montres
boîtes
de montres

boîtes
de montres
boîtes

de montres
boîtes
de montres

boîtes
de montres

boîtes
de montres

boîtes
de montres
boîtes
de montres

boîtes
de montres

boîtes
de montres

boîtes
de montres
boîtes
de montres

boîtes
de montres

boîtes
de montres

hâfimenf

horlogerie

commerce

1917-1939

1935-1981

1949-1978

1964-1982

1968-1980

1960-1962

1960-1962

1909-1962

1967-1983

1962

1969-1983

1979-1998

1986-1988

1985-1993

i908-/916
1930-1932

yynriicaf 1990-1995

années
1980

et 1990
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N° Nom / marque Localité Branche Dates

022-t/Gr

025-lW/

024-7/ßO

025

026-ÄOV

027-7ÜL

028-SfC

029-£ß£

050

05/-PS7

052-C/flr

055

t/sine à gaz
de Pavannes SA

7/nitas Watc/i Co SA

t/sines Z?o/ide SA

Associa/ion jurassienne
des parents de personnes
handicapées p/iysigues
et menta/es / A/e/iers
Les Cas/ors

ßovi's/ar SA

Todesc/iini <£ Locarte/ii SA

Sycri'/or -
A/icroninn-Lsperas SA

Lhenoir SA

t/nia Prans/'urane,
secre/ari'a/ de îavannes
7/nia Prans/urane,
secré/ariaf de Sain/-/nn'er

C/iopard-7fri'eg

Pavannes

Prame/an

Pavannes

dura

Les Pominerafs

Saigne/e'gier

Le Atoi'rmon/

Le iVoirmont

Saint-Zmier

Sonvi'/i'er

Saint-/mier

Moutier
Lxce/si'or ParL

054-A5T/177 Musée du tour aii/oma/igiie
et d'histoire de Montier

055-OSP Cm'on suisse des/ahricanfs
de boites de montres /t/SF/?)

056-/1OM Fabricants de boites de

montres de Bassecourt

Ervin Piquerez SA (EPSA) Bassecourt

La Chaux-de-Fonds

Bassecourt

Georges Ruedin SA (GRSA) Bassecourt

La Générale SA Bassecourt

057-t/t/O Faèripne /Liiot

Emile Huot & Co

Fabrique Huot SA
058-f/PÄ {/nia Prans/urane
059-ßA/V dämes Bandeh'er

040-SEE Section SFR- EPF dura

Les Bois

Les Bois

Les Bois

dura/dura bernois

Montier
dura

/lor/ogerie
petite
raecaragwe

sociai

Lor/ogerie
bâtiment

machines-
oiiti/s
mewMwen'e

syndicat

/amii/e
f/ioriogeriej
horlogerie

- j/ônds
numérise'/
Loites
de montres
boîtes
de montres

boîtes
de montres

boîtes
de montres

boîtes
de montres

Lor/ogerie

horlogerie

horlogerie
syndicat

déco/Zetage

syndicat

79/0-/97/

797S-7925

79/S-/922

arcnees

7960-
an/WS
7990

79(57-/99/
79S2-7995

79S5-799/

79S7-/997

7S95-2007

7765-/9/0

c. 7S70 à

c. 7960

7906-/9&2

7SS5-/999

1885-1999

1931-1997

1958-1998

77® s. aux

7970

7906-2005
7920-7967

7977-7997
134



Donzé: Le Centre jurassien d'archives et de recherches économiques (CEJARE)

N° Nom / marque Localité Branche Dates

04/-Ai/S

042-FFV

043-RSA

WfflEff
043-FWS

046-GSC

047-SA7

04S-PSG

049-R4F

050-FGZ

03/-SFF

052-LßO

053-BOS

054-BOff

0J5-FA/C

057-Z/L

058-ERS

Mit« SA

FranA VbucAer

Compagnie des montres

Longines, Francillon SA

Manufacture d'horlogerie
Liengme & C" SA
(Liengme & Co SA)
Fonderie ßoillat SA

TZeAe WdtcA SA

FasAion WatcA SA

G. Spira <£ C" SA

ßacA Atne SA

Font Saint-Germain SA

Faymond Frétât SA

Äußert ZwaAlen SA

SpAinx Engineering SA

Z/zmAerf ßois SA

Féry
Cormoret

Saint-Imier

Cormoret

ReconviA'er

Aile
CAevenez

Forrenfnry

Aoifetfen (SO) /
Forrenfruy
Courgenay

Forrentruy

Forrentruy
Forrentruy
CAevenez

ßose/uef SA Cornol

Roger RuAin Saint-Zmier

Manufacture de ressorts Saint-Imier
Adamas A[dolphe].
Rubin & C'*

Favannes AZacßinei Co. SA Favannes

(FAZCo)

FaAriçue de montres Zt7a SA Zxt Z/eufte

Frismann-ScAinz Zzz iVeuveville

059-7EF FélésAi Framelan SA Framelan

060-CFF

06/-t-'CW

062-FB7

CAamAre d'économie ßevt7ard

puAlipue du dura Aernois

(CEF)
Fiduciaire C/iéte/at Montier
Fonds des Aourses Jurassien Montier/Révilard
et Aiennois (FßFß)

7992-7997
7997-7996

Aoriogerie

Aoriogerie 7SS7-2007

horlogerie 1887-2007

horlogerie 1950-1963

métallurgie/
Aoriogerie
Aoriogerie

Aoriogerie
textile/
Aonneîerie

textile

industrie
du luxe

Aoftes

de montres

Aoriogerie
armement

scierie et

commerce
de Aois

construction

Aoriogerie
ressorts

7924-7957
1924-1951

Aoriogerie

Aoriogerie

Aoriogerie/
pare-cAocs
remontées

mecomgwes
institution
ccorcom/gwc

7957-799S
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N° Nom / marque Localité Branche Dates

063-S7V Straumann WZZere/ SA ViZZeret médicaZ/

impZants
dentaires

horlogerie/
laminage

Nivaflex SA Saint-Imier

999 Documents isoZés et divers

/Vote: En italique: les noms des fonds d'archives; en caractères normaux: les noms des entreprises
concernées par les documents conservés dans ces fonds.

Source: CEJARE, état au 17 août 2016.

1 Christine Gagnebin-Diacon, ta/abrigue er Ze vi/Zage: Za Pavannes WateZr Co (7890-79/8),
Porrentruy 1996; Alain Cortat, Condor. Cycles, motocyc/es et construction mécanique,
7890-/980: /«novation, diversi/ïcation et promts, Delémont 1998; Jean-Daniel Kleisl,
Piquerez SA cê Puedin SA. te patronat de Za botte de montre dans Za vaZZe'e de De/émont.

t'exempte de £. Piquerez SA et de G. Puedin SA à Bassecourf (7926-7982), Delémont 1999.

2 Pierre-Yves Donzé, 7/isfoire du Swatch Group, Neuchâtel 2012.
3 François Courvoisier, Fabienne Courvoisier, «Le musée d'entreprise horlogère, instrument

de communication des marques», ta tertre de /'OC/M 127 (2010), 14-24.
4 Voir par exemple: Jacqueline Henry-Bédat, One région, une passion: Z'hor/ogerie.

One entreprise: tontines, Saint-Imier 1992; Estelle Fallet, 7ïssot 750 ans d'histoire
(7853-2005), Chézard-Saint-Martin 2003.

5 L'/zor/ogene vows accwezï/e. PeftY gwwie de /'mdwsfrze /zor/ogère, La Chaux-de-Fonds 1995,
40.

6 Christophe Koller, t'industriaZisation et Z'Ptaf au pays de /'/tor/ogerie. Contribution
à /'/wsto/re ecowom/gwe e/ soc/a/e d'wwe regio« swzsse, Courrendlin 2003,400—401.

7 CEJARE, Fonds Bourquard, «Liste des concentrations de fabriques d'horlogerie en Suisse»,
24. 11. 1970.

8 Pierre-Yves Donzé, «Des montres et des pétrodollars: la politique commerciale d'une PME
horlogère suisse. Aubry Frères SA, 1917-1993», Pevue suisse d'histoire 54 (2004), 384-409

/Votes

136


	Le Centre jurassien d'archives et de recherches économiques (CEJARE) : mieux connaître les petites et moyennes entreprises (PME)

